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i Sainte Vierge
da- Lc 8. Septembre.
feau | |
Toll ‘Eglife honorant aujourd’huy la
Jans - natffance de la fainte Vierge dans

o, | lefiinde laquelle Jesus-CurisT a
oye. pris luy. mefme raitlance , il eft difficile
olr | en approchant des Autels de ne fe pas
len- | teprefenter qie on y va recevoir le
vie, m¢ {me Lorps que cette Bienheureufe
fant Vierge & mere toutenfemble a engen-

154 | de, quelle a porté dans fes entrailles;
qui quellea enveloppé de langes , & qu’el-
ren- le a elevé avec unf{oin maternel.. .

5 le C'eft pouranoy en rerdant d'un cofté
ant nes tres-humbles a&ions de graces a
1de | Jesus Curist de la bonté avec laquel-
o | leil fe donne & nous dans ce Sacrea
}Lﬂ ment admirable |, nous ne {gaurions de
ons Fautre trouver d’affez dignes lolianges
o pout cctte'divine Mere qui nons a don-
Lig! e de fes pures & chaftes entraillesune
|Ve-¢

nourtiture pour nos ames';-€n hous
dotnant celuy qui dit lay-melme: Je
5 dg fuis le pain vivant qui fuis defcendu du

EIEL Si quelqu’un mange de cc pain-
. M iij
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i80 Pour A ComrMunNrion
il vivra eternellement,

Honor owacw‘l Fils, & honorons

la Mert. Et fouvenens - nous que [t

pour aveir mange d-un fruit deffendu,
noUs avons p.u_du les joyes & les dL]L-
ces du Paradis ; en mangeant au con
traire d'un autre fruit, nous rentrons
en pofleflion de ces joyes & de ccsd*
fices : & comme Eve mangea d’un
fruit qui nous a fait condan mﬁl A une
mort Ltcmcll“ » Marie nous a pu:[entt
un autre fruit qui nous donne 'entite
au feftin u;’l fte qui ne fimmpnms.
Ceftlala oloire dela fainte Vierge
dont nous honotens ’tuJonld 10y T
bienheureufe naiffance , d’aveir pom
dans fes chaftes flancs Pantidote de ce
peifon mortel qui nous faifoit tous pe-
rir. Et neus ng {caurions affez nous
{fouvenir pour Phonorer en ce jout qul
gommence a faire luire au monde 12
mot**’cﬂc lumiere de fa liberte prodm-
, que comme le fruit défendu quele
}nqmu KRomme prit par un mouvemet nt
d'org TIcil , & par un defit - deregle, fc-
pandit la femence de tous les vices, &
le Ru]m d'une cmrupt;on morrcl*@ fut
tous fes membres, le peuple C C’lf”ﬁ
pour fe fortifier contre un }01 (on i
m(“zJ prend au centraire un antidote
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Dll jOUR DE LA NATIV.DELA V., 161
quipar fa verto Jalutaire le purge dela
rons | malignite de cette maladie intericure &
e fi | contagieufe,
W, Ceft donc par la force de cenouvean
felic | Sacrement du Corps du Fils' de Dieu,
on. | quia efte forme dans les entrailles de
rons | ¢elle dont nous honorons aujourd’huy
de- | lnaiflance, que nous chaffons de nous
Pun | le levain de la ‘corruption de noftre
une | vieilhemme jafin de pafler de lafervi-
e tude a la libercé de l'efprit . & dela
tée | viedleflt de noftre naiflance charnelle,

5. | #lanouveauté de la renaiflance divine.-
e Ce fera ainfi que nous appartien-
rla | drons a.ce monde nouveau, dontilfem-
DLLE ble que Dieu aujourd’ny commence a
ace | jemer les fondemens ,.en faifant naiftre 5
pe- lfainte Vierge, Demandons cetie gra-
ous | ceau Filsde Dien lorfqu’il entrera dans
qut | nous, Difons-luy: Je vous adore , mon
ela | Sawveur, qui ne dédaignez pas d’entre
1al- € moy, & qui avez daigh¢ vous ren-
ele fermer autrefois dans le fein de celle
ent | dont vous nous faites honorer la nail-
. | fince. Creez en moy un ceeur nou-
& | veau, & faites-moy par voftre miferi-
fut corde appartenir au nouveau monde,
jen | Ceft a dire a voftre Eglife, & Peftablif-

'ement de laquelle vous commencez-
ot¢. | Ajourd’huy a travailler en faifant nai-
M iiij
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262 Pour 1A CoMMunion
vre celle dont vous deviez prendro
voltre naiflance temporelle. Mon Diey,
qui aprés tant de miracles que vous
filtes autrefois, vous renfermez enco.
re tous les jours fous ces creatures vier-
ges,ceft a dire ,fous le pain & fous le
vin , qui deviennent routes celeftesauf:
fi toft que les paroles de la- confecra-
tion f{ont prononcées , faites-moy la
grace d’ensrer par la force invilible que
j €n retireray, dans ce renouvellement
merveillenx que vous avez fait dans
rout le monde 5 & que je trembletot-
jours en approehant de vos Autels ,dans
la crainte de N'apporter pas un ceur
aflcz pur pour recevoir voftre Chair fi
pure , & formée d’abord dans une mere
fi pure,

PO ERORY FR0A Eaty 4 a o G0 GHow

Pour [e Jourde I Exaltation de la
fainte Croix.

Le r4. Septembre,

I A fefte de la fainte Croix que Pon
_ honore avjourd’huy , & la gloire ot
elle a efté élevée en ce jour nous doit
faire fouvenir lorfque nous appmchons
des. Autels , que c’eftoirlorfque J £5us-
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